
La Fosse des Cosaques de Sainte Croix en Plaine : 
Un lieu de mémoire et un site historique 

au cœur des combats de 1813-1814 
 
 

 
La stèle allemande 

 
La stèle française 

 

Contexte historique : la retraite de la Grande Armée 

À l’hiver 1813, après la désastreuse campagne de Russie et les défaites en Allemagne, 
l’armée napoléonienne bat en retraite vers la France. Poursuivie par les troupes coalisées 
(Autrichiens, Bavarois et Russes) sous le commandement de l’archiduc Ferdinand d’Autriche, 
elle tente de gagner du temps pour se réorganiser. C’est dans ce contexte que le village de 
Sainte-Croix-en-Plaine, situé en Alsace, devient le théâtre de violents affrontements. 

Les combats de décembre 1813 : des escarmouches aux portes de la France 

• 24 décembre 1813 : À la veille de Noël, une avant-garde coalisée, 
composée de 150 hussards de Hesse-Hombourg, 100 cosaques et 90 chevau-légers 
bavarois, est repoussée par les 2ème, 6ème et 12ème Régiments de Dragons du 
général Montélégier. Ces combats marquent les premières luttes sur le sol français 
pendant la campagne de France. 

• 31 décembre 1813 : Le village est à nouveau attaqué par les coalisés. 
Les 19ème, 20ème, 22ème et 25ème Régiments de Dragons de la division Piré 
défendent victorieusement la bourgade et repoussent l’ennemi vers Ensisheim. Ces 
affrontements, bien que moins connus que les grandes batailles napoléoniennes, ont 
causé environ 300 victimes, principalement des cosaques. 

Un village sauvé in extremis : l’épisode du receveur des douanes 

Le 3 janvier 1814, alors que des escadrons ennemis traversent Sainte-Croix-en-
Plaine, Jacques Moissonnier, un ancien receveur des douanes, tire depuis la mairie et tue un 
officier supérieur. Menacé de destruction totale et d’exécution de ses habitants, le village est 
sauvé in extremis grâce à l’intervention d’un officier ennemi, précédemment épargné par une 
habitante compatissante. Au lieu d’un châtiment sanglant, les autorités locales doivent faire 
amende honorable devant les troupes ennemies. Cet événement donne naissance à la « Fête 



de la Reconnaissance », célébrée chaque année le dernier dimanche de l’année liturgique (fin 
novembre). 

Un devoir de mémoire ancré dans le paysage 

Aujourd’hui, deux stèles commémorent ces combats : 

• La stèle allemande, érigée en décembre 1915 par les troupes 
bavaroises stationnées en Alsace. 

• La stèle française, dédiée aux dragons victorieux du général Milhaud, 
inaugurée en 1985. 

À l’occasion du 210ème anniversaire des combats, commémoré le 2 décembre 2023, 
le site mémoriel a été entièrement rénové par une petite équipe de volontaires 
essentiellement issus de l’Union Nationale des Combattants (UNC) locale et placés sous la 
direction d’un groupe de pilotage. Leur engagement a conduit à la création de l’Association 
de Sauvegarde de la Fosse des Cosaques (ASFC). 

L’ASFC : mémoire, dialogue et réconciliation européenne 

Fondée le 15 mars 2024, l’Association de Sauvegarde de la Fosse des Cosaques (ASFC) 
préserve la mémoire des combats de décembre 1813, valorise ce pan méconnu de l’histoire 
locale et rend les lieux accessibles à tous. Chaque décembre, elle organise une cérémonie 
commémorative pour honorer les victimes françaises, allemandes, autrichiennes et cosaques, 
associant la population locale. 

Un partenariat mémoriel avec Hohenlinden : Depuis deux ans, l’ASFC accueille en 
août une délégation bavaroise de Hohenlinden, venue rendre hommage aux 21 soldats 
bavarois tombés à Sainte-Croix-en-Plaine. Ce lien s’inscrit dans une histoire commune : la 
bataille de Hohenlinden (3 décembre 1800), où les troupes françaises du général Moreau 
remportèrent une victoire décisive contre les Autrichiens et les Bavarois. Pour la Bavière, cette 
défaite a paradoxalement ouvert la voie à sa libération du joug autrichien et à la création du 
Royaume de Bavière en 1805, sous l’impulsion des réorganisations napoléoniennes. Séparées 
par 450 km, les deux communes incarnent aujourd’hui une Europe de paix et de réconciliation. 

Pourquoi visiter la Fosse des Cosaques ? 

Ce lieu symbolise la résistance des troupes françaises et la solidarité des habitants 
face à l’invasion. Il offre une plongée dans une période charnière de l’histoire européenne, où 
se jouent les derniers soubresauts de l’Empire napoléonien. Une visite permet de : 

• Comprendre les enjeux des campagnes de 1813-1814 
• Découvrir un patrimoine mémoriel unique en Alsace, témoin des 

premiers combats sur le sol français en 1813 
• Rendre hommage aux soldats et civils impliqués 
• Comprendre les liens historiques entre la France et la Bavière, à travers 

le partenariat avec Hohenlinden 
• Soutenir une démarche citoyenne de transmission de la mémoire et de 

dialogue européen. 

En pratique 

• Cérémonie commémorative : chaque année en décembre. 



• Visite des stèles : allemande (1915) et française (1985). 
• Découverte du panneau d’informations : relatant l’histoire des lieux et 

l’organisation des forces en présence en 1813 
• Rencontres avec l’ASFC : pour s’impliquer ou en savoir plus. 

 

 
Commémoration du 210ème anniversaire 

du 02 décembre 2023 

 
Cérémonie franco-allemande de dépôt de 

gerbes du 10 août 2024 

 

 
Le site mémoriel de Sainte Croix en Plaine 

 
Les lieux de mémoire depuis le CD 201 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le nouveau panneau d’informations (2025) 
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